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nftux quotidiens, en y ajoutant les titres de ses principaux ou­
vrages, et peut-être quelques notes supplémentaires.

M. Henri-Raymond Casgrain naquit le 16 décembre 18:11 à 
la Rivière-Ouelle, comté de Kamouraska ; il était fils deChar- 
les-Eusèbe Casgrain et d’Elisabeth Baby. Après avoir fait un 
brillant cours d’études au collège de Sainte-Anne de la Pocatière, 
il embrassa l’état ecclésiastique : il fut ordonné prêtre le 5 
octobre 1856, au collège de Saine-Anne, où il demeura comme 
professeur jusqu'en 1859, alors qu’il devint vicaire à Beauport. 
En 1860, il fut nommé vicaire à Not 'e-Dame de Québec.

Mais bientôt une maladie d’yeux le força à renoncer k 
l’exercice du saint ministère. Il passa le restant de sa vie dans 
une demi-cécité, qui s’accentua de beaucoup vers la fin de sa vie.

Toutefois, loin de rester inactif, il se consacra à des travaux 
littéraires et historiques de grande valeur. Il est même éton­
nant qu’en de pareilles conditions il ait pu édifier une œuvre 
aussi considérable. En histoire, particulièrement, à quelles re­
cherches et à quelles études de documents ne faut-il pas se li­
vrer ? Eh bien, ce demi-aveugle a tant fait que peu do nos 
compatriotes ont autant écrit d’ouvrages historiques.

Voici les titres d’un certain nombre de ses ouvrages :
Légendes canadiennes. 1861.
Histoire de la Vin. Mire Marie de l'Incarnation. 1864.
Vie des Saints. 1867.
Notice biographique d’Octave Crémazie. 1882.
Histoire de VHôtel-Dieu de Québec. 1888.
Un Pèlerinage au pays d'Evangéline. 1888.
Montcalm et Lévis. 1891.
Une Seconde Acadie. 1894.
L’Asile du Bon-Pasteur de Québec. 1896.
Les Sulpiciens et les Prêtres des Missions-Etrangères en 

Acadie. 1897.
En outre, plusieurs brochures et de nombreux articles de revue.
Signalons aussi les volumes de documents historiques dont 

le gouvernement de Québec confia la publication à l’abbé Cas­
grain.

Dans sei? dernières années, il s’occupa à rédiger ses mémoires, 
qui comprennent plusieurs volumes manuscrits. Il en fit exé­
cuter trois copies, dont il a légué l’une à l’Université Laval, la


